
LA GRANDE TRANSITION :
Subie ou choisie ?

PRINTEMPS DE LA PROSPECTIVE
24 & 25 MARS 2017

À REIMS

DOSSIER



PROBLÉMATIQUE 

Le monde est en perpétuel transformation et ceci n’est pas nouveau. Mais ce qui est nouveau, 
c’est l’ampleur des changements et leur accélération.
Plus le monde se complexifie et plus il nous échappe. En même temps, les repères se dissolvent 
dans les mécanismes mêmes qu’ils sont censés éclairer. Tout se passe comme si notre monde 
était agité de mouvements tectoniques imprévisibles et incessants, dont les plaques, séparées 
et interdépendantes, s’entrechoquent au gré des courants et se chevauchent en désordre.
Face à ces évolutions, la Société Française de Prospective fait l’hypothèse que nous sommes 
aujourd’hui engagés dans une « Grande Transition » qui devrait à terme conduire à des modes 
d’organisations économiques ou socio-politiques et à une humanité très différents de ce qu’ils 
sont aujourd’hui. 

Annoncée dès la fin des années 30 par le sociologue  américain Pitirim Sorokin comme une 
longue crise de passage entre des sociétés matérialistes et un monde dominé par des valeurs 
immatérielles1, reprise ensuite par d’autres auteurs sur des bases très différentes, cette notion de 
« Grande transition » n’est pas nouvelle, mais n’a pas reçu jusqu’à présent en France tout l’écho 
qu’elle mériterait d’avoir. Pour les uns, il s’agit d’un basculement déjà inscrit dans l’histoire : avec 
les nouvelles technologies de l’information et l’intelligence artificielle, avec la mondialisation 
du développement et la conscience des limites écologiques, avec aussi les possibilités de 
modifier en profondeur la nature et le corps humain, nous serions entrés depuis la seconde 
guerre mondiale dans une mutation équivalente dans son ampleur à celle qui a permis il y a 10 
000 ans de passer de l’homo-sapiens nomade et cueilleur-chasseur au sédentaire agriculteur 
puis créateur des villes.  Nous serions ainsi à la veille d’une rupture radicale non seulement 
économique et écologique, mais aussi anthropologique2.

Pour les autres, il s’agit moins d’un futur annoncé que d’un impératif de transformation à 
long terme. Dans les années 2000, le Global Scenario Group3 - mis en place aux Etats-Unis à 
l’initiative du Swedish Environnemental Institute, et peu après la New Economic Foundation 
au Royaume-Uni4, l’ont ainsi définie comme le ou les chemins qu’il nous faudrait parcourir pour 
pouvoir affronter efficacement les grands défis planétaires présents ou à venir – climat, inégalités, 
changements technologiques, conflits… C’est cette tension entre un futur annoncé, en partie 
déterminé à l’avance, et un futur choisi que nous souhaitons explorer- la forme ultime de cette 
phase planétaire de l’histoire dans laquelle nous sommes restant profondément incertaine. 

Quelle que soit la manière de la définir – passage incertain entre deux mondes stables ou 
changement dirigé ou désiré5  - la Grande Transition se distingue de celles qui nous sont devenues 
familières depuis une dizaine d’années – transition énergétique, écologique, numérique, urbaine, 
démocratique…- par quatre caractéristiques majeures : 

- d’abord une dimension temporelle : elle s’exerce à l’échelle séculaire ou même plus – ce qui la 
différencie des crises – une temporalité longue car il faut que tous les éléments constitutifs du 
nouveau système puissent émerger, se développer, se stabiliser …
- ensuite une dimension d’amplitude : car c’est le système en entier qui change ou doit se 
transformer. C’est un changement de « paradigme » ;
- une dimension aussi systémique : car ce sont tous les domaines qui peuvent être affectés – de 
la technologie à la culture en passant par l’économie, le travail, les relations sociales, la société, 
la politique et même les conceptions de l’homme – par des transformations liées entre elles …;

1 Pitirim Sorokin, « The crisis of ou rage ; quatre volumes, 1937 (volumes 1-3) et 1941 (volume 4) ;  
2 Une rupture évoquée, par exemple par Pascal Picq  dans son article « Il est l’heure de bâtir un nouvel humanisme », revue Acteurs de 
l’économie, La Tribune, n°132- octobre 2016 ou Joël de Rosnay dans son dernier ouvrage « Je cherche à comprendre, les codes cachés de la 
nature », Les liens qui libèrent, octobre 2016 ;
3 Paul Raskin, Tariq Banuri, Gilberto Gallopin, Pablo Gutman, Al  Hammond, Robert  Kates, Rob Swart, “Great Transition The Promise and 
Lure of the Times Aheazd”,  A report of the Global Scenario Group, Stockholm Environment Institute, 2002 ; 
4 Stephen Spratt et alii, New Economics Foundation, 2010 ;
5 Selon la définition qu’en donne Pascal Chabot dans son ouvrage « L’âge des transitions »,  PUF, 2015.



- et enfin une dimension d’intensité : car les mutations à envisager sont et seront majeures, 
notamment dans la phase d’accélération dans laquelle nous sommes désormais engagés.

Dans ce mouvement d’ensemble, les deux ou trois décennies à venir seront en effet décisives. 
C’est très largement des choix qui seront faits dans les trente prochaines années -  c’est-à-dire 
aujourd’hui- que dépendront à la fois notre capacité à traverser cette longue transition sans 
crise trop grave et le « nouveau monde » qui sera laissé aux générations futures.

Le Printemps de la Prospective de la Société Française de Prospective, qui se tiendra les 24 et 
25 mars 2017 à Reims, en retenant ce concept de « Grande Transition » se donne trois grands 
objectifs :

Le premier objectif sera d’identifier et de soumettre à la critique ce que ce terme de « Grande 
transition » recouvre. Il s’agira de comprendre le sens et la dynamique de ce mouvement 
historique dans lequel nous sommes engagés, d’en imaginer les conséquences et de prendre 
conscience que nous vivons un moment de grandes transformations intenses et irréversibles. 
Il s’agira aussi de confronter la confrontation les opinions sur le sens qu’il faut donner à ce 
concept et de relier aux débats ou aux enjeux qui se sont déjà développés autour de la notion 
de transition.

Le second objectif sera de se projeter à un horizon de 20-30 ans et d’imaginer les scénarios 
possibles et les grands enjeux à cet horizon décisif. Il s’agira de mobiliser le regard des 
prospectivistes et de montrer ce que la prospective peut apporter de spécifique et de 
substantiellement différent de ce qui a été dit jusqu’à présent pour décrypter ce qui va se jouer 
dans les années à venir ;

Enfin, le troisième objectif sera d’explorer les conséquences pour l’action de cette perspective de 
Grande Transition - d’imaginer les chemins plus ou moins tourmentés qui nous prépareront à ce 
basculement, d’en appréhender les enjeux, et d’identifier quelques formes d’action concrètes ou 
innovations qui devront être menées ou développées pour s’adapter ou conduire le changement 
– et ceci  à toutes  les échelles, de l’individu au collectif et au Monde. Pour cela, après une 
première journée consacrée à une réflexion au niveau général, la journée du 25 mars 2017 
donnera la parole aux acteurs sur le territoire – élus, entreprises, institutions, société civile…Elle 
devrait permettre- en misant sur la capacité des acteurs à innover et coopérer-, d’appréhender 
la « Grande Transition » comme une mise en mouvement, une dynamique de  transformation en 
émergence – avec ses risques et opportunités. Il s’agira collectivement d’explorer à cette échelle 
locale les meilleurs chemins possibles pour que ce qui peut apparaître un futur subi devienne 
une transition maîtrisée et désirée. 

----------------------------------------
Christine Afriat
Jacques Theys

Société Française de Prospective



Accueil des participants
Ouverture du colloque

Benoît Mercier, Président du directoire, Caisse d’Epargne Lorraine-Champagne-Ardenne
Yannick Blanc, Président de la Société Française de Prospective

COMPRENDRE
Animation : Jacques Theys, Vice-président de la Société Française de Prospective
Conceptions et discussions autour de la Grande Transition : le point de vue d’une
prospectiviste, d’un philosophe, d’un économiste et d’un artiste
Fabienne Goux-Baudiment, politologue, directrice de ProGective
Pascal Chabot, philosophe, professeur à l’Institut des hautes études des communications 
sociales de Bruxelles
Yann Moulier-Boutang, économiste, professeur à l’UTC de Compiègne
Dominique Christian, artiste, peintre officiel chinois

Cocktail déjeunatoire

ANTICIPER
Animation : Christine Afriat, Vice-présidente de la Société Française de Prospective
• 14 h à 16 h 

La Grande Transition dans les 20-30 prochaines années : le regard des prospectivistes
François de Jouvenel, délégué général de Futuribles International 
Philippe Durance, directeur de la chaire de Prospective du CNAM
Thierry Gaudin, président de la Fondation 2100 
Patrick Simonnin, enseignant-chercheur

• 16 h à 17 h 45
Quelle place pour l’individu et le collectif dans la Grande transition ?
Yannick Blanc, Président de la Société Française de Prospective
Francis Jutand, directeur général adjoint de l’Institut Mines Télécom
Rémi Barré, ancien professeur au CNAM
Jean-Jacques Ballan, directeur d’Aptimum.net

• 17 h 45 à 18h  allocution d’Arnaud Robinet, Député-Maire de Reims

Visite guidée avec une conférencière de la Cathédrale de Reims et du Palais du Tau, palais 
archiépiscopal du Tau, lieu de résidence d’archevêques qui doit son nom à son plan qui était, au 
Moyen Âge, en forme de T (Tau en grec)

Dîner libre

24 mars 2017 
à l’amphithéâtre de la caisse d’épargne (47 rue Carnot - Reims)

9h – 9h30
9h30 - 10h

10h à 13h

14h à 18h

13h à 14h

A partir de 
18 h

LE PROGRAMME



LE PROGRAMME

Synthèse des enseignements de la veille
Yannick Blanc, Président de la Société Française de Prospective

PROPOSER
Animation : Vincent Pacini, Prospectiviste, membre de la Société Française de Prospective

• 10 h à 11 h 
Enjeux de la Grande Transition pour les territoires : l’expérience de la Grande Synthe, entre 
mutation industrielle et transition sociétale
Stéphane Juguet, fondateur de la société What Time Is It
Jean-Christophe Lipovac, conseiller technique à la mairie de Grande Synthe

• 11 h à 12 h 30 
Et si on interrogeait l’imaginaire des participants ? Les visions de la Grande Transition dans 
les 20 à 30 ans à venir
6 ateliers de cheminement sont proposés

Déjeuner

PROPOSER
Poursuite des ateliers de cheminement

Rapport d’étonnement réalisé par des étudiants

Restitution du travail des ateliers
Animation : Eric Hauet, trésorier de la Société Française de Prospective

Clôture des travaux

25 mars 2017 
à l’Innovact Center (58 rue du Général Eisenhower - Reims)

9h30 – 10h

10h - 12h30

14h à 15h30

12h30 à 14h

Agriculture, énergie et climat
Rapporteur  : Thierry Pouch, chercheur 
associé à l’université de Reims Champagne 
Ardennes
Animatrice : Patricia Auroy, administratrice 
de la Société Française de Prospective

Vivre, habiter et se déplacer demain
Rapporteur : Laurence Malassagne, directrice 
de Reims Habitat
Animateur : Jacques Theys, Vice-président de 
la Société Française de prospective

Innovation, transition numérique et nouveaux 
modèles de développement
Rapporteur : Annabel-Mauve Bonnefous, 
professeur Associé au sein du groupe 
NEOMA Business School
Animateur : Alexis Du Fontenioux, 
administrateur de la Société Française de 
Prospective

Moins de travail et plus d’activités ?
Rapporteur  : Céline Lambert, directrice 
administrative et financière, SNCF 
Développement
Animateur : Claude-Emmanuel Triomphe, 
directeur du site Métis.eu

D’une société verticale à une société 
horizontale
Rapporteur  : Yannick Blanc, président de la 
Société Française de Prospective, 
Animateur : Eric Hauet, Trésorier de la 
Société Française de Prospective

Le citoyen, créateur du futur
Rapporteur : Christophe Besson-Leaud, 
président, Alliance Sens et Economie 
Animateur : Stéphane Juguet, fondateur de la 
société What Time Is It

15h30 à 16h

16h à 17h

17h

9h15 Allocution de Xavier-Albertini, Vice-président en charge de la prospective, 
région Grand-Est



Formulaire d'adhésion à la Société Française de 
Prospective

Mes coordonnées
Nom..............................................................................  Prénom .......................................................................

Organisation ...............................................................  Fonction .....................................................................

Adresse ...............................................................................................................................................................

Code postal.................................................................  Ville .............................................................................

Téléphone ...................................................................  E-mail .........................................................................

Je désire adhérer à la Société Française de Prospective en qualité de

Institution (Grand compte plus de 2000 personnes  – 5 membres) 
Cotisation année 2017 : 3 000 € net de TVA

Institution (Grand compte plus de 2000 personnes  – 5 membres) 
Cotisation année 2017 : 3 000 € net de TVA

Association ou organisation avec moins de 20 personnes -  2 membres) 
Cotisation année 2017 : 500€ net de TVA

Professionnel (personne physique, membre actif)
Cotisation année 2017 : 75 € net de TVA

Etudiant (avec justificatif)
Cotisation année 2017 : 40  € net de TVA

Et verse la somme en euros

Par chèque à l’ordre de la Société Française de Prospective

Par virement bancaire auprès de la Banque « Crédit coopératif » (demander le RIB de la 
SFdP par mail)

Par Paypal

Dans les 30 jours suivant réception d’une facture- si besoin

Société Française de Prospective (association Loi 1901) – 53 Boulevard Charonne– 75011 Paris
SIRET : 79884763800011

contact@societefrancaisedeprospective.fr


